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B. TEKST

European Convention on Extradition

The Governments signatory hereto, being Members of the Council
of Europe,

Considering that the aim of the Council of Europe is to achieve
a greater unity between its Members;

Considering that this purpose can be attained by the conclusion
of agreements and by common action in legal matters;

Considering that the acceptance of uniform rules with regard to
extradition is likely to assist this work of unification,

Have agreed as follows:

Article 1
Obligation to extradite

The Contracting Parties undertake to surrender to each other,
subject to the provisions and conditions laid down in this Convention,
all persons against whom the competent authorities of the requesting
Party are proceeding for an offence or who are wanted by the said
authorities for the carrying out of a sentence or detention order.

Article 2
Extraditable offences

1. Extradition shall be granted in respect of offences punishable
under the laws of the requesting Party and of the requested Party by
deprivation of liberty or under a detention order for a maximum
period of at least one year or by a more severe penalty. Where a
conviction and prison sentence have occurred or a detention order
has been made in the territory of the requesting Party, the punish-
ment awarded must have been for a period of at least four months.

2. If the request for extradition includes several separate offences
each of which is punishable under the laws of the requesting Party
and the requested Party by deprivation of liberty or under a deten-
tion order, but of which some do not fulfil the condition with regard
to the amount of punishment which may be awarded, the requested
Party shall also have the right to grant extradition for the latter
offences.

3. Any Contracting Party whose law does not allow extradition
for certain of the offences referred to in paragraph 1 of this Article
may, in so far as it is concerned, exclude such offences from the
application of this Convention.



Convention européenne d'extradition

Les Gouvernements signataires, Membres du Conseil de l'Europe,

Considérant que le but du Conseil de l'Europe est de réaliser une
union plus étroite entre ses Membres;

Considérant que cet objectif peut être atteint par la conclusion
d'accords ou par l'adoption d'une action commune dans le domaine
juridique;

Convaincus que l'acceptation de règles uniformes en matière
d'extradition est de nature à faire progresser cette œuvre d'unifica-
tion,

Sont convenus de ce qui suit:

Article 1er
Obligation d'extrader

Les Parties Contractantes s'engagent à se livrer réciproquement,
selon les règles et sous les conditions déterminées par les articles
suivants, les individus qui sont poursuivis pour une infraction ou
recherchés aux fins d'exécution d'une peine ou d'une mesure de
sûreté par les autorités judiciaires de la Partie requérante.

Article 2
Faits donnant lieu à extradition

1. Donneront lieu à extradition les faits punis par les lois de la
Partie requérante et de la Partie requise d'une peine privative de
liberté ou d'une mesure de sûreté privative de liberté d'un maximum
d'au moins un an ou d'une peine plus sévère. Lorsqu'une condam-
nation à une peine est intervenue ou qu'une mesure de sûreté a été
infligée sur le territoire de la Partie requérante, la sanction prononcée
devra être d'une durée d'au moins quatre mois.

2. Si la demande d'extradition vise plusieurs faits distincts punis
chacun par la loi de la Partie requérante et de la Partie requise d'une
peine privative de liberté ou d'une mesure de sûreté privative de
liberté, mais dont certains ne remplissent pas la condition relative au
taux de la peine, la Partie requise aura la faculté d'accorder égale-
ment l'extradition pour ces derniers.

3. Toute Partie Contractante dont la législation n'autorise pas
l'extradition pour certaines infractions visées au paragraphe 1 du
présent article pourra, en ce qui la concerne, exclure ces infractions
du champ d'application de la Convention.



4. Any Contracting Party which wishes to avail itself of the right
provided for in paragraph 3 of this Article shall, at the time of the
deposit of its instrument of ratification or accession, transmit to the
Secretary-General of the Council of Europe either a list of the of-
fences for which extradition is allowed or a list of those for which
it is excluded and shall at the same time indicate the legal provisions
which allow or exclude extradition. The Secretary-General of the
Council shall forward these lists to the other signatories.

5. If extradition is subsequently excluded in respect of other of-
fences by the law of a Contracting Party, that Party shall notify the
Secretary-General. The Secretary-General shall inform the other
signatories. Such notification shall not take effect until three months
from the date of its receipt by the Secretary-General.

6. Any Party which avails itself of the right provided for in para-
graphs 4 or 5 of this Article may at any time apply this Convention
to offences which have been excluded from it. It shall inform the
Secretary-General of the Council of such changes, and the Secretary-
General shall inform the other signatories.

7. Any Part may apply reciprocity in respect of any offences
excluded from the application of the Convention under this Article,

Article 3
Political offences

1. Extradition shall not be granted if the offence in respect of
which it is requested is regarded by the requested Party as a political
offence or as an offence connected with a political offence.

2. The same rule shall apply if the requested Party has substantial
grounds for believing that a request for extradition for an ordinary
criminal offence has been made for the purpose of prosecuting or
punishing a person on account of his race, religion, nationality or
political opinion, or that that person's position may be prejudiced
for any of these reasons.

3. The taking or attempted taking of the life of a Head of State
or a member of his family shall not be deemed to be a political
offence for the purposes of this Convention.

4. This Article shall not affect any obligations which the Con-
tracting Parties may have undertaken or may undertake under any
other international convention of a multilateral character.

Article 4
Military offences

Extradition for offences under military law which are not offences
under ordinary criminal law is excluded from the application of this
Convention.



4. Toute Partie Contractante qui voudra se prévaloir de la faculté
prévue au paragraphe 3 du présent article notifiera au Secrétaire
Général du Conseil de l'Europe, au moment du dépôt de son instru-
ment de ratification ou d'adhésion, soit une liste des infractions pour
lesquelles l'extradition est autorisée, soit une liste des infractions pour
lesquelles l'extraditionest exclue, en indiquant les dispositions légales
autorisant ou excluant l'extradition. Le Secrétaire Général du Conseil
communiquera ces listes aux autres signataires.

5. Si, par la suite, d'autres infractions viennent à être exclues de
l'extradition par la législation d'une Partie Contractante, celle-ci
notifiera cette exclusion au Secrétaire Général du Conseil qui en
informera les autres signataires. Cette notification ne prendra effet
qu'à l'expiration d'un délai de trois mois à compter de la date de sa
réception par le Secrétaire Général.

6. Toute Partie qui aura fait usage de la faculté prévue aux para-
graphes 4 et 5 du présent article pourra à tout moment soumettre à
l'application de la présente Convention des infractions qui en ont
été exclues. Elle notifiera ces modifications au Secrétaire Général du
Conseil qui les communiquera aux autres signataires.

7. Toute Partie pourra appliquer la règle de la réciprocité en ce
qui concerne les infractions exclues du champ d'application de la
Convention en vertu du présent article.

Article 3
Infractions politiques

1. L'extradition ne sera pas accordée si l'infraction pour laquelle
elle est demandée est considérée par la Partie requise comme une
infraction politique ou comme un fait connexe à une telle infraction.

2. La même règle s'appliquera si la Partie requise a des raisons
sérieuses de croire que la demande d'extradition motivée par une
infraction de droit commun a été présentée aux fins de poursuivre
ou de punir un individu pour des considérations de race, de religion,
de nationalité ou d'opinions politiques ou que la situation de cet
individu risque d'être aggravée pour l'une ou l'autre de ces raisons.

3. Pour l'application de la présente Convention, l'attentat à la vie
d'un Chef d'État ou d'un membre de sa famille ne sera pas considéré
comme infraction politique.

4. L'application du présent article, n'affectera pas les obligations
que les Parties auront assumées ou assumeront aux termes de toute
autre convention internationale de caractère multilatéral.

Article 4
Infractions militaires

L'extradition à raison d'infractions militaires qui ne constituent
pas des infractions de droit commun est exclue du champ d'appli-
cation de la présente Convention.



Article 5

Fiscal offences

Extradition shall be granted, in accordance with the provisions of
this Convention, for offences in connection with taxes, duties, cus-
toms and exchange only if the Contracting Parties have so decided
in respect of any such offence or category of offences.

Article 6

Extradition of nationals

1. (a) A Contracting Party shall have the right to refuse extra-
dition of its nationals.

(b) Each Contracting Party may, by a declaration made at the
time of signature or of deposit of its instrument of ratification or
accession, define as far as it is concerned the term "nationals" within
the meaning of this Convention.

(c) Nationality shall be determined as at the time of the decision
concerning extradition. If, however, the person claimed is first re-
cognised as a national of the requested Party during the period
between the time of the decision and the time contemplated for the
surrender, the requested Party may avail itself of the provision con-
tained in sub-paragraph (a) of this Article.

2. If the requested Party does not extradite its national, it shall at
the request of the requesting Party submit the case to its competent
authorities in order that proceedings may be taken if they are con-
sidered appropriate. For this purpose, the files, information and ex-
hibits relating to the offence shall be transmitted without charge by
the means provided for in Article 12, paragraph 1. The requesting
Party shall be informed of the result of its request.

Article 7

Place of commission

1. The requested Party may refuse to extradite a person claimed
for an offence whicn is regarded by its law as having been committed
in whole or in part in its territory or in a place treated as its territory.

2. When the offence for which extradition is requested has been
committed outside the territory of the requesting Party, extradition
may only be refused if the law of the requested Party does not allow
prosecution for the same category of offence when committed out-
side the latter Party's territory or does not allow extradition for the
offence concerned.



Article 5

Infractions fiscales

En matière de taxes et impôts, de douane, de change, l'extradition
sera accordée, dans les conditions prévues par la présente Conven-
tion, seulement s'il en a été ainsi décidé entre Parties Contractantes
pour chaque infraction ou catégorie d'infractions.

Article 6

Extradition des nationaux

1. (a) Toute Partie Contractante aura la faculté de refuser
l'extradition de ses ressortissants.

(b) Chaque Partie Contractante pourra, par une déclaration faite
au moment de la signature ou du dépôt de son instrument de ratifi-
cation ou d'adhésion, définir, en ce qui la concerne, le terme ressor-
tissants" au sens de la présente Convention.

(c) La qualité de ressortissant sera appréciée au moment de la
décision sur l'extradition. Toutefois, si cette qualité n'est reconnue
qu'entre l'époque de la décision et la date envisagée pour la remise,
la Partie requise pourra également se prévaloir de la disposition de
l'alinéa (a) du présent paragraphe.

2. Si la Partie requise n'extrade pas son ressortissant, elle devra,
sur la demande de la Partie requérante, soumettre l'affaire aux auto-
rités compétentes afin que des poursuites judiciaires puissent être
exercées s'il y a lieu. A cet effet, les dossiers, informations et objets
relatifs à l'infraction seront adressés gratuitement par la voie prévue
au paragraphe 1 de l'article 12. La Partie requérante sera informée
de la suite qui aura été donnée à sa demande.

Article 7

Lieu de perpétration

1. La Partie requise pourra refuser d'extrader l'individu réclamé
à raison d'une infraction qui, selon sa législation, a été commise en
tout ou en partie sur son territoire ou en un lieu assimilé à son
territoire.

2. Lorsque l'infraction motivant la demande d'extradition aura
été commise hors du territoire de la Partie requérante, l'extradition
ne pourra être refusée que si la législation de la Partie requise n'auto-
rise pas la poursuite d'une infraction du même genre commise hors
de son territoire ou n'autorise pas l'extradition pour l'infraction faisant
l'objet de la demande.



Article 8
Pending proceedings for the same offences

The requested Party may refuse to extradite the person claimed
if the competent authorities of such Party are proceeding against
him in respect of the offence or offences for which extradition is
requested.

Article 9
Non bis in idem

Extradition shall not be granted if final judgment has been passed
by the competent authorities of the requested Party upon the person
claimed in respect of the offence or offences for which extradition
is requested. Extradition may be refused if the competent authorities
of the requested Party have decided either not to institute or to
terminate proceedings in respect of the same offence or offences.

Article 10
Lapse of time

Extradition shall not be granted when the person claimed has,
according to the law of either the requesting or the requested Party,
become immune by reason of lapse of time from prosecution or
punishment.

Article 11
Capital punishment

If the offence for which extradition is requested is punishable by
death under the law of the requesting Party, and if in respect of
such offence the death-penalty is not provided for by the law of the
requested Party or is not normally carried out, extradition may be
refused unless the requesting Party gives such assurance as the
requested Party considers sufficient that the death-penalty will not
be carried out.

Article 12
THe request and supporting documents

1. The request shall be in writing and shall be communicated
through the diplomatic channel. Other means of communication may
be arranged by direct agreement between two or more Parties.

2. The request shall be supported by:
(a) the original or an authenticated copy of the conviction and

sentence or detention order immediately enforceable or of
the warrant of arrest or other order having the same effect
and issued in accordance with the procedure laid down in
the law of the requesting Party;

(b) a statement of the of fences for which extradition is requested.
The time and place of their commission, their legal descrip-



Article 8
Poursuites en cours pour les mêmes faits

Une Partie requise pourra refuser d'extrader un individu réclamé
si cet individu fait .l'objet de sa part de poursuites pour le ou les
faits à raison desquels l'extradition est demandée.

Article 9
Non bis in idem

L'extradition ne sera pas accordée lorsque l'individu réclamé a
été définitivement jugé par les autorités compétentes de la Partie
requise, pour le ou les faits à raison desquels l'extradition est deman-
dée. L'extradition pourra être refusée si les autorités compétentes de
la Partie requise ont décidé de ne pas engager de poursuites ou de
mettre fin aux poursuites qu'elles ont exercées pour le ou les mêmes
faits.

Article 10
Prescription

L'extradition ne sera pas accordée si la prescription de l'action
ou de la peine est acquise d'après la législation soit de la Partie
requérante, soit de la Partie requise.

Article 11
Peine capitale

Si le fait à raison duquel l'extradition est demandée, est puni de
la peine capitale par la loi de la Partie requérante et que, dans ce
cas, cette peine n'est pas prévue par la législation de la Partie requise,
ou n'y est généralement pas exécutée, l'extradition pourra n'être
accordée qu'à la condition que la Partie requérante donne des assu-
rances jugées suffisantes par la Partie requise, que la peine capitale
ne sera pas exécutée.

Article 12
Requête et pièces à l'appui

1. La requête sera formulée par écrit et présentée par la voie
diplomatique. Une autre voie pourra être convenue par arrangement
direct entre deux ou plusieurs Parties.

2. Il sera produit à l'appui de la requête:
(a) l'original ou l'expédition authentique soit d'une décision de

condamnation exécutoire, soit d'un mandat d'arrêt ou de tout
autre acte ayant la même force, délivré dans les formes
prescrites par la loi de la Partie requérante;

(b) un exposé des faits pour lesquels l'extradition est demandée.
Le temps et le lieu de leur perpétration, leur qualification



tions and a reference to the relevant legal provisions shalt
be set out as accurately as possible; and

(c) a copy of the relevant enactments or, where this is not possi-
ble, a statement of the relevant law and as accurate a descrip-
tion as possible of the person claimed, together with any
other information which will help to establish his identity
and nationality.

Article 13
Supplementary information

If the information communicated by the requesting Party is found
to be insufficient to allow the requested Party to make a decision
in pursuance of this Convention, the latter Party shall request the
necessary supplementary information and may fix a time-limit for
the receipt thereof.

Article 14
Rule of speciality

1. A person who has been extradited shall not be proceeded
against, sentenced or detained with a view to the carrying out of a
sentence or detention order for any offence committed prior to his
surrender other than that for which he was extradited, nor shall he
be for any other reason restricted in his personal freedom, except
in the following cases:

(a) When the Party which surrendered him consents. A request
for consent shall be submitted, accompanied by the documents
mentioned in Article 12 and a legal record of any statement
made t>y the extradited person in respect of the offence con-
cerned. Consent shall be given when the offence for which
it is requested is itself subject to extradition in accordance
with the provisions of this Convention;

(b) when that person, having had an opportunity to leave the
territory of the Party to which he has been surrendered, has
not done so within 45 days of his final discharge, or has
returned to that territory after leaving it.

2. The requesting Party may, however, take any measures neces-
sary to remove the person from its territory, or any measures neces-
sary under its law, including proceedings by default, to prevent any
legal effects of lapse of time.

3. When the description of the offence charged is altered in the
course of proceedings, the extradited person shall only be proceeded
against or sentenced in so far as the offence under its new descrip-
tion is shown by its constituent elements to be an offence which
would allow extradition.



légale et les références aux dispositions légales qui leur sont
applicables seront indiqués le plus exactement possible; et

(c) une copie des dispositions légales applicables ou, si cela n'est
pas possible, une déclaration sur le droit applicable, ainsi
que le signalement aussi précis que possible de l'individu
réclamé et tous autres renseignements âe nature à déterminer
son identité et sa nationalité.

Article 13
Complément d'informations

Si les informations communiquées par la Partie requérante se
révèlent insuffisantes pour permettre à la Partie requise de prendre
une décision en application de la présente Convention, cette dernière
Partie demandera le complément d'informations nécessaire et pourra
fixer un délai pour l'obtention de ces informations.

Article 14
Règle de la spécialité

1. L'individu qui aura été livré ne sera ni poursuivi, ni jugé, ni
détenu en vue de l'exécution d'une peine ou d'une mesure de sûreté,
ni soumis à toute autre restriction de sa liberté individuelle, pour un
fait quelconque antérieur à la remise, autre que celui ayant motivé
l'extradition, sauf dans les cas suivants:

(a) lorsque la Partie qui l'a livré y consent. Une demande sera
présentée à cet effet, accompagnée des pièces prévues à
l'article 12 et d'un procès-verbal judiciaire consignant les
déclarations de l'extradé. Ce consentement sera donné lorsque
l'infraction pour laquelle il est demandé entraîne elle-même
l'obligation d'extrader aux termes de la présente Convention;

(b) lorsqu'ayant eu la possibilité de le faire, l'individu extradé
n'a pas quitté dans les 45 jours qui suivent son élargissement
définitif, le territoire de la Partie à laquelle il a été livré ou
s'il y est retourné après l'avoir quitté.

2. Toutefois, la Partie requérante pourra prendre les mesures
nécessaires en vue d'une part d'un renvoi éventuel du territoire,
d'autre part d'une interruption de la prescription conformément à sa
législation, y compris le recours à une procédure par défaut.

3. Lorsque la qualification donnée au fait incriminé sera modifiée
au cours de la procédure, l'individu extradé ne sera poursuivi ou jugé
que dans la mesure où les éléments constitutifs de l'infraction nou-
vellement qualifiée permettraient l'extradition.



Article 15
Re-extradition to a third state

Except as provided for in Article 14, paragraaf 1 (h), the request-
ing Party shall not, without the consent of the requested Party, sur-
render to another Party or to a third State a person surrendered to
the requesting Party and sought by the said other Party or third
State in respect of offences committed before his surrender. The
requested Party may request the production of the documents men-
tioned in Article 12, paragraph 2.

Article 16
Provisional arrest

. . 1. In case of urgency the competent authorities of the requesting
Party may request the provisional arrest of the person sought. The
competent authorities of the requested Party shall decide the matter
in accordance with its law.

2. The request for provisional arrest shall state that one of the
documents mentioned in Article 12, paragraph 2 (a), exists and that
it is intended to send a request for extradition. It shall also state
for what offence extradition will be requested and when and where
such offence was committed and shall so far as possible give a de-
scription of the person sought.

3. A request for provisional arrest shall be sent to the competent
authorities of the requested Party either through the diplomatic
channel or direct by post or telegraph or through the International
Criminal Police Organisation (Interpol) or by any other means
affording evidence in writing or accepted by the requested Party.
The requesting authority shall be informed without delay of the
result of its request.

4. Provisional arrest may be terminated if, within a period of
18 days after arrest, the requested Party has not received the request
for extradition and the documents mentioned in Article 12. It shall
not, in any event, exceed 40 days from the date of such arrest. The
possibility of provisional release at any time is not excluded, but
the requested Party shall take any measures which it considers neces-
sary to prevent the escape of the person sought.

5. Release shall not prejudice re-arrest and extradition if a request
for extradition is received subsequently.

Article 17
Conflicting requests

If extradition is requested concurrently by more than one State,
either for the same offence or for different offences, the requested



Article 15
Réextradition a un état tiers

Sauf dans le cas prévu au paragraphe 1, alinéa (h) de l'article 14,
l'assentiment de la Partie requise sera nécessaire pour permettre à la
Partie requérante de livrer à une autre Partie ou à un État tiers
Findividu qui lui aura été remis et qui serait recherché par l'autre
Partie ou par l'État tiers pour des infractions antérieures à la remise.
La Partie requise pourra exiger la production des pièces prévues au
paragraphe 2 de l'article 12.

Article 16
Arrestation provisoire

1. En cas d'urgence, les autorités compétentes de la Partie re-
quérante pourront demander l'arrestation provisoire de l'individu
recherché; les autorités compétentes de la Partie requise statueront
sur cette demande conformément à la loi de cette Partie.

2. La demande d'arrestation provisoire indiquera l'existence d'une
des pièces prévues au paragraphe 2, alinéa (a) de l'article 12 et fera
part de l'intention d'envoyer une demande d'extradition; elle men-
tionnera l'infraction pour laquelle l'extradition sera demandée, le
temps et le lieu où elle a été commise ainsi que, dans la mesure du
possible, le signalement de l'individu recherché.

3. La demande d'arrestation provisoire sera transmise aux auto-
rités compétentes de la Partie requise soit par la voie diplomatique,
soit directement par la voie postale ou télégraphique, soit par l'Orga-
nisation internationale de Police criminelle (Interpol), soit par tout
autre moyen laissant une trace écrite ou admis par la Partie requise.
L'autorité requérante sera informée sans délai de la suite donnée à
sa demande.

4. L'arrestation provisoire pourra prendre fin si, dans le délai de
18 jours après l'arrestation, la Partie requise n'a pas été saisie de la
demande d'extradition et des pièces mentionnées à l'article 12; elle
ne devra, en aucun cas, excéder 40 jours après l'arrestation. Toute-
fois, la mise en liberté provisoire est possible à tout moment, sauf
pour la Partie requise à prendre toute mesure qu'elle estimera néces-
saire en vue d'éviter la fuite de l'individu réclamé.

5. La mise en liberté ne s'opposera pas à une nouvelle arrestation
et à l'extradition si la demande d'extradition parvient ultérieurement.

Article 17
Concours de requêtes

Si l'extradition est demandée concurremment par plusieurs États,
soit pour le même fait, soit pour des faits différents, la Partie requise



Party shall make its decision having regard to all the circumstances
and especially the relative seriousness and place of commission of
the offences, the respective dates of the request, the nationality of
the person claimed and the possibility of subsequent extradition to
another State.

Article 18
Surrender of the person te be extradited

1. The requested Party shall inform the requesting Party by the
means mentioned in Article 12, paragraph 1 of its decision with
regard to the extradition.

2. Reasons shall be given for any complete or partial rejection.
3. If the request is agreed to, the requesting Party shall be in-

formed of the place and date,of surrender and of the length of time
for which the person claimed was detained with a view to surrender.

4. Subject to the provisions of paragraph 5 of this Article, if the
person claimed has not been taken over on the appointed date, he
may be released after the expiry of 15 days and shall in any case
be released after the expiry of 30 days. The requested Party may
refuse to extradite him for the same offence.

5. If circumstances beyond its control prevent a Party from sur-
rendering or taking over the person to be extradited, it shall notify
the other Party. The two Parties shall agree a new date for surrender
and the provisions of paragraph 4 of this Article shall apply.

Article 19
Postponed or conditional surrender

1. The requested Party may, after making its decision on the
request for extradition, postpone the surrender of the person claimed
in order that he may be proceeded against by that Party or, if he
has already been convicted, in order that he may serve his sentence
in the territory of that Party for an offence other than that for which
extradition is requested.

2. The requested Party may, instead of postponing surrender,
temporarily surrender the person claimed to the requesting Party in
accordance with conditions to be determined by mutual agreement
between the Parties.

Article 20
Handing over of property

1. The requested Party shall, in so far as its law permits and at
the request of the requesting Party, seize and hand over property:

{a) which may be required as evidence or



statuera compte tenu de toutes circonstances et notamment de la
gravité relative et du lieu des infractions, des dates respectives des
demandes, de la nationalité de l'individu réclamé et de la possibilité
d'une extradition ultérieure à un autre État.

Article 18
Remise de l'extradé

1. La partie requise fera connaître à la Partie requérante par la
voie prévue au paragraphe 1 de l'article 12, sa décision sur l'extra-
dition.

2. Tout rejet complet ou partiel sera motivé.
3. En cas d'acceptation, la Partie requérante sera informée du

lieu et de la date de remise, ainsi que de la durée de la détention
subie en vue de l'extradition par l'individu réclamé.

4. Sous réserve du cas prévu au paragraphe 5 du présent article,
si l'individu réclamé n'a pas été reçu à la date fixée, il pourra être
mis en liberté à l'expiration d'un délai de 15 jours à compter de cette
date et il sera en tout cas mis en liberté à l'expiration d'un délai de
30 jours; la Partie requise pourra refuser de l'extrader pour le même
fait.

5. En cas de force majeure empêchant la remise ou la réception
de l'individu à extrader, la Partie intéressée en informera l'autre
Partie; les deux Parties se mettront d'accord sur une nouvelle date
de remise et les dispositions du paragraphe 4 du présent article seront
applicables.

Article 19
Remise ajournée ou conditionnelle

1. La Partie requise pourra, après avoir statué sur la demande
d'extradition, ajourner la remise de l'individu réclamé pour qu'il
puisse être poursuivi par elle ou, s'il a déjà été condamné, pour qu'il
puisse purger, sur son territoire, une peine encourue à raison d'un
fait autre que celui pour lequel l'extradition est demandée.

2. Au lieu d'ajourner la remise, la Partie requise pourra remettre
temporairement à la Partie requérante l'individu réclamé dans des
conditions à déterminer d'un commun accord entre les Parties.

Article 20
Remise d'objets

1. A la demande de la Partie requérante, la Partie requise saisira
et remettra, dans la mesure permise par sa législation, les objets:

(•a) qui peuvent servir de pièces à conviction, ou



(b) which has been acquired as a result of the offence and which,
at the time of the arrest, is found in the possession of the
person claimed or is discovered subsequently.

2. The property mentioned in paragraph 1 of this Article shall
be handed even if extradition, having been agreed to, cannot be
carried out owing to the death or escape of the person claimed.

3. When the said property is liable to seizure or confiscation in
the territory of the requested Party, the latter may, in connection
with pending criminal proceedings, temporarily retain it or hand
it over on condition that it is returned.

4. Any rights which the requested Party or third parties may have
acquired in the said property shall be preserved. Where these rights
exist, the property shall be returned without charge to the requested
Party as soon as possible after the trial.

Article 21
Transit

1. Transit through the territory of one of the Contracting Parties
shall be granted on submission of a request by the means mentioned
in Article 12, paragraph -1, provided that the offence concerned is
not considered by the Party requested to grant transit as an offence
of a political or purely military character having regard to Articles
3 and 4 of this Convention.

2. Transit of a national, within the meaning of Article 6, of a
country requested to grant transit may be refused.

3. Subject to the provisions of paragraph 4 of this Article, it shall
be necessary to produce the documents mentioned in Article 12,
paragraph 2.

4. If air transport is used, the following provisions shall apply:

(a) when it is not intended to land, the requesting Party shall
notify the Party over whose territory the flight is to be made
and shall certify that one of the documents mentioned in
Article 12, paragraph 2 (a) exists. In the case of an un-
scheduled landing, such notification shall have the effect of a
request for provisional arrest as provided for in Article 16,
and the requesting Party shall submit a formal request for
transit;

(b) when it is intended to land, the requesting Party shall submit
a formal request for transit.

5. A Party may, however, at the time of signature or of the
deposit of its instrument of ratification of, or accession to, this Con-



(b) qui, provenant de l'infraction, auraient été trouvés au mo-
ment de l'arrestation en la possession de l'individu réclamé
ou seraient découverts ultérieurement.

2. La remise des objets visés au paragraphe 1 du présent article
sera effectuée même dans le cas où l'extradition déjà accordée ne
pourrait avoir lieu par suite de la mort ou de l'évasion de l'individu
réclamé.

3. Lorsque lesdits objets seront susceptibles de saisie ou de con-
fiscation sur le territoire de la Partie requise, cette dernière pourra,
aux fins d'une procédure pénale en cours, les garder temporairement
ou les remettre sous condition de restitution.

4. Sont toutefois réservés les droits que la Partie requise ou des
tiers auraient acquis sur ces objets. Si de tels droits existent, les objets
seront, le procès terminé, restitués le plus tôt possible et sans frais
à la Partie requise.

Article 21
Transit

1. Le transit à travers le territoire de l'une des Parties Contrac-
tantes sera accordé sur demande adressée par la voie prévue au para-
graphe 1 de l'article 12 à la condition qu'il ne s'agisse pas d'une
infraction considérée par la Partie requise du transit comme revêtant
un caractère politique ou purement militaire compte tenu des articles
3 et 4 de la présente Convention.

2. Le transit d'un ressortissant, au sens de l'article 6, du pays
requis du transit, pourra être refusé.

3. Sous réserve des dispositions du paragraphe 4 du présent ar-
ticle, la production des pièces prévues au paragraphe 2 de l'article 12
sera nécessaire.

4. Dans le cas où la voie aérienne sera utilisée, il sera fait appli-
cation des dispositions suivantes:

(a) lorsqu'aucun atterrissage ne sera prévu, la Partie requérante
avertira la Partie dont le territoire sera survolé, et attestera
l'existence d'une des pièces prévues au paragraphe 2, alinéa
(a) de l'article 12. Dans le cas d'atterrissage fortuit, cette
notification produira les effets de la demande d'arrestation
provisoire visée à l'article 16 et la Partie requérante adressera
une demande régulière de transit;

(b) lorsqu'un atterrissage sera prévu, la Partie requérante adres-
,. sera une demande régulière de transit.

5. Toutefois, une Partie pourra déclarer, au moment de la signa-
ture de la présente Convention ou du dépôt de son instrument de



vention, declare that it will only grant transit of a person on some or
all of the conditions on which it grants extradition. In that event,
reciprocity may be applied.

6. The transit of the extradited person shall not be carried out
through any territory where there is reason to believe that his life
or his freedom may be threatened by reason of his race, religion,
nationality or political opinion.

Article 22
Procedure

Except where this Convention otherwise provides, the procedure
with regard to extradition and provisional arrest shall be governed
solely by the law of the requested Party.

Article 23
Language to be used

The documents to be produced shall be in the language of the
requesting or requested Party. The requested Party may require a
translation into one of the official languages of the Council of Europe
to be chosen by it.

Article 24
Expenses

1. Expenses incurred in the territory of the requested Party by
reason of extradition shall be borne by that Party.

2. Expenses incurred by reason of transit through the territory
of a Party requested to grant transit shall be borne by the requesting
Party.

3. In the event of extradition from a non-metropolitan territory
of the requested Party, the expenses occasioned by travel between
that territory and the metropolitan territory of the requesting Party
shall be borne by the latter. The same rule shall apply to expenses
occasioned by travel between the non-metropolitan territory of the
requested Party and its metropolitan territory.

Article 25
Definition of <edetention order"

For the purposes of this Convention, the expression "detention
order" means any order involving deprivation of liberty which has
been made by a criminal court in addition to or instead of a prison
sentence.



ratification ou d'adhésion, qu'elle n'accordera le transit d'un individu
qu'aux mêmes conditions que celles de l'extradition ou à certaines
d'entre elles. Dans ces cas, la règle de la réciprocité pourra être
appliquée.

6. Le transit de l'individu extradé ne sera pas effectué à travers
un territoire où il y aurait lieu de croire que sa vie ou sa liberté
pourraient être menacées en raison de sa race, de sa religion, de sa
nationalité ou de ses opinions politiques.

Article 22
Procédure

Sauf disposition contraire de la présente Convention, la loi de la
Partie requise est seule applicable à la procédure de l'extradition ainsi
qu'à celle de l'arrestation provisoire.

Article 23
Langues à employer

Les pièces à produire seront rédigées soit dans la langue de la
Partie requérante, soit dans celle de la Partie requise. Cette dernière
pourra réclamer une traduction dans la langue officielle du Conseil
de l'Europe qu'elle choisira.

Article 24
Frais

1. Les frais occasionnés par l'extradition sur le territoire de la
Partie requise seront à la charge de cette Partie.

2. Les frais occasionnés par le transit à travers le territoire de la
Partie requise du transit seront à la charge de la Partie requérante.

3. Dans le cas d'extradition en provenance d'un territoire non
métropolitain de la Partie requise, les frais occasionnés par le trans-
port entre ce territoire et le territoire métropolitain de la Partie
requérante seront à la charge de cette dernière. Il en sera de même
des frais occasionnés par le transport entre le territoire non métro-
politain de la Partie requise et le territoire métropolitain de celle-ci.

Article 25
Définition des ,,mesures de sûreté'*

Au sens de la présente Convention, l'expression ,,mesures de sûreté"
désigne toutes mesures privatives de liberté qui ont été ordonnées
en complément ou en substitution d'une peine, par sentence d'une
juridiction pénale.



Article 26
Reservations

1. Any Cont. acting Party may, when signing this Convention or
when depositing its instrument of ratification or accession, make a
reservation in respect of any provision or provisions of the Con-
vention.

2. Any Contracting Party which has made a reservation shall
withdraw it as soon as circumstances permit. Such withdrawal shall
be made by notification to the Secretary-General of the Council of
Europe.

3. A Contracting Party which has made a reservation in respect
of a provision of the Convention may not claim application of the
said provision by another Party save in so far as it has itself accepted
the provision.

Article 27
Territorial application

1. This Convention shall apply to the metropolitan territories of
the Contracting Parties.

2. In respect of France, it shall also apply to Algeria and to the
overseas Departments and, in respect of the United Kingdom of
Great Britain and Northern Ireland, to the Channel Islands and to
the Isle of Man.

3. The Federal Republic of Germany may extend the application
of this Convention to the Land of Berlin by notice addressed to the
Secretary-General of the Council of Europe, who shall notify the
other Parties of such declaration.

4. By direct arrangement between two or more Contracting Par-
ties, the application of this Convention may be extended, subject to
the conditions laid down in the arrangement, to any territory of such
Parties, other than the territories mentioned in paragraphs 1,2 and 3
of this Article, for whose international relations any such Party is
responsible.

Article 28
Relations between this convention and bilateral agreements

1. This Convention shall, in respect of those countries to which it
applies, supersede the provisions of any bilateral treaties, conventions
or agreements governing extradition between any two Contracting
Parties.

2. The Contracting Parties may conclude between themselves
bilateral or multilateral agreements only in order to supplement the
provisions of this Convention or to facilitate the application of the
principles contained therein.



Article 26
Réserves

1. Toute Partie Contractante pourra, au moment de la signature
de la présente Convention ou du dépôt de son instrument de ratifi-
cation ou d'adhésion, formuler une réserve au sujet d'une ou de
plusieurs dispositions déterminées de la Convention.

2. Toute Partie Contractante qui aura formulé une réserve la
retirera aussitôt que les circonstances le permettront. Le retrait des
réserves sera fait par notification adressée au Secrétaire Général du
Conseil de l'Europe.

3. Une Partie Contractante qui aura formulé une réserve au sujet
d'une disposition de la Convention ne pourra prétendre à l'application
de cette disposition par une autre Partie que dans la mesure où elle
l'aura elle-même acceptée.

Article 27
Champ d'application territoriale

1. La présente Convention s'appliquera aux territoires métropoli-
tains des Parties Contractantes.

2. Elle s'appliquera également, en ce qui concerne la France, à
l'Algérie et aux départements d'outre-mer, et en ce qui concerne le
Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord, aux Iles
Anglo-Normandes et à l'Ile de Man.

3. La République Fédéral d'Allemagne pourra étendre l'appli-
cation de la présente Convention au Land Berlin par une déclaration
adressée au Secrétaire Général du Conseil de l'Europe. Celui-ci noti-
fiera cette déclaration aux autres Parties.

4. Par arrangement direct entre deux ou plusieurs Parties Contra-
tantes, le champ d'application de la présente Convention pourra être
étendu aux conditions qui sont stipulées dans cet arrangement à tout
territoire d'une de ces Parties autre que ceux visés aux paragraphes
1, 2 et 3 du présent article, et dont une des Parties assure les relations
internationales.

Article 28
Relations entre la présente convention et les accords bilatéraux

1. La présente Convention abroge, en ce qui concerne les terri-
toires auxquels elle s'applique, celles des dispositions des traités, con-
ventions ou accords bilatéraux qui, entre deux Parties Contractantes,
régissent la matière de l'extradition.

2. Les Parties Contractantes ne pourront conclure entre elles des
accords bilatéraux ou multilatéraux que pour compléter les dispo-
sitions de la présente Convention ou pour faciliter l'application des
principes contenus dans celle-ci.



3. Where, as between two or more Contracting Parties, extra-
dition takes place on the basis of a uniform law, the Parties shall be
free to regulate their mutual relations in respect of extradition ex-
clusively in accordance with such a system notwithstanding the pro-
visions of this Convention. The same principle shall apply as between
two or more Contracting Parties each of which has in force a law
providing for the execution in its territory of warrants of arrest
issued in the territory of the other Party or Parties. Contracting
Parties which exclude or may in the future exclude the application
of this Convention as between themselves in accordance with this
paragraph shall notify the Secretary-General of the Council of Europe
accordingly. The Secretary-General shall inform the other Contract-
ing Parties of any notification received in accordance with this
paragraph.

Article 29
Signature, ratification and entry into force

1. This Convention shall be open to signature by the Members of
the Council of Europe. It shall be ratified. The instruments of ratific-
ation shall be deposited with the Secretary-General of the Council.

2. The Convention shall come into force 90 days after the date
of deposit of the third instrument of ratification.

3. As regards any signatory ratifying subsequently the Convention
shall come into force 90 days after the date of the deposit of its
instrument of ratification.

Article 30
Accession

1. The Committee of Ministers of the Council of Europe may
invite any State not a Member of the Council to accede to this Con-
vention, provided that the resolution containing such invitation re-
ceives the unanimous agreement of the Members of the Council who
have ratified the Convention.

2. Accession shall be by deposit with the Secretary-General of
the Council of an instrument of accession, which shall take effeci
90 days after the date of its deposit.

Article 31
Denunciation

Any Contracting Party may denounce this Convention in so far
as it is concerned by giving notice to the Secretary-General of the
Council of Europe. Denunciation shall take effect six months after
the date when the Secretary-General of the Council received such
notification.



3. Lorsque, entre deux ou plusieurs Parties Contractantes, l'extra-
dition se pratique sur la base d'une législation uniforme les Parties
auront la faculté de régler leurs rapports mutuels en matière d'extra-
dition en se fondant exclusivement sur ce système nonobstant les
dispositions de la présente Convention. Le même principe sera appli-
cable entre deux ou plusieurs Parties Contractantes dont chacune a
en vigueur une loi prévoyant l'exécution sur son territoire des man-
dats d'arrêt décernés sur le territoire de l'autre ou des autres. Les
Parties Contractantes qui excluent ou viendraient à exclure de leurs
rapports mutuels l'application de la présente Convention, conformé-
ment aux dispositions du présent paragraphe, devront adresser une
notification à cet effet au Secrétaire Général du Conseil de l'Europe.
Celui-ci communiquera aux autres Parties Contractantes toute notifi-
cation reçue en vertu du présent paragraphe.

Article 29
Signature, ratification, entrée en vigueur

1. La présente Convention demeurera ouverte à la signature des
Membres du Conseil de l'Europe. Elle sera ratifiée et les instruments
de ratification seront déposés auprès du Secrétaire Général du Con-
seil.

2. La Convention entrera en vigueur 90 jours après la date du
dépôt du troisième instrument de ratification.

3. Elle entrera en vigueur à l'égard de tout signataire qui la rati-
fiera ultérieurement 90 jours après le dépôt de son instrument de
ratification.

Article 30
Adhésion

1. Le Comité des Ministres du Conseil de l'Europe pourra inviter
tout État non Membre du Conseil à adhérer à la présente Conven-
tion. La résolution concernant cette invitation devra recevoir l'accord
unanime des Membres du Conseil ayant ratifié la Convention.

2. L'adhésion s'effectuera par le dépôt, auprès du Secrétaire
Général du Conseil, d'un instrument d'adhésion qui prendra effet
90 jours après son dépôt.

Article 31
Dénonciation

Toute Partie Contractante pourra, en ce qui la concerne, dénoncer
la présente Convention en adressant une notification au Secrétaire
Général du Conseil de l'Europe. Cette dénonciation prendra effet
six mois après la date de la réception de sa notification par le Secré-
taire Général du Conseil.



Article 32
Notifications

The Secretary-General of the Council of Europe shall notify the
Members of the Council and the Government of any State which
has acceded to this Convention of:

(a) the deposit of any instrument of ratification or accession;
(b) the date of entry into force of this Convention;
(c) any declaration made in accordance with the provisions of

Article 6, paragraph 1, and of Article 21, paragraph 5;
(d) any reservation made in accordance with Article 26, para-

graph 1;
(e) the withdrawal of any reservation in accordance with Article

26, paragraph 2;
(/) any notification of denunciation received in accordance with

the provisions of Article 31 and by the date on which such
denunciation will take effect.

IN WITNESS WHEREOF the undersigned, being duly authorised
thereto, have signed this Convention.

DONE at Paris, this 13th day of December 1957, in English and
French, both texts being equally authentic, in a single copy which
shall remain deposited in the archives of the Council of Europe.
The Secretary-General of the Council of Europe shall transmit certi-
fied copies to the signatory Governments.

For the Government of the Republic of Austria:
Pour le Gouvernement de la Republique d'Autriche:

(sd.) LEOPOLD FIGL

For the Government of the Kingdom of Belgium:
Pour le Gouvernement du Royaume de Belgique:

(sd.) V. LAROCK

For the Government of the Kingdom of Denmark:
Pour le Gouvernement du Royaume de Danemark:

(sd.) H. C. HANSEN

For the Government of the French Republic:
Pour le Gouvernement de la Republique francaise:

(sd.) M. FAURE



Article 32
Notifications

Le Secrétaire Général du Conseil de l'Europe notifiera aux Mem-
bres du Conseil et au gouvernement de tout État ayant adhéré à la
présente Convention:

{a) le dépôt de tout instrument de ratification ou d'adhésion;
(b) la date de l'entrée en vigueur;
(c) toute déclaration faite en application des dispositions du para-

graphe 1 de l'article 6, et du paragraphe 5 de l'article 21;
(d) toute réserve formulée en application des dispositions du

paragraphe 1 de l'article 26;
(e) le retrait de toute réserve effectué en application des dispo-

sitions du paragraphe 2 de l'article 26;
(/) toute notification de dénonciation reçue en application des

dispositions de l'article 31 de la présente Convention et la
date à laquelle celle-ci prendra effet.

EN FOI DE QUOI, les soussignés, dûment autorisés à cet effet,
ont signé la présente Convention.

FAIT à Paris, le 13 décembre 1957, en français et en anglais, les
deux textes faisant également foi, en un seul exemplaire qui sera
déposé dans les archives du Conseil de l'Europe. Le Secrétaire Géné-
ral du Conseil en enverra copie certifiée conforme aux gouvernements
signataires.

For the Government of the Fédéral Republic of Germany:
Pour le Gouvernement de la République Fédérale d'Allemagne:

(sd.) v. BRENTANO

For the Government of the Kingdom of Greece:
Pour le Gouvernement du Royaume de Grèce:

sous réserves à formuler par écrit

(sd.) GRÉG. CASSIMATIS

For the Government of the Icelandic Republic:
Pour le Gouvernement de la République islandaise:

For the Government of Ireland:
Pour le Gouvernement d'Irlande:



For the Government of the Italian Republic:
Pour le Gouvernement de la Republique italienne:

(sd.) MASSIMO MAGISTRATI

,,Italy makes the express reservation that it will not grant the extradition
of persons wanted for the carrying out of a detention order unless:

a) all the criteria laid down in Article 25 are fulfilled in each case;
b) the said detention order is expressly provided for under the criminal

law of the requesting Party as being a necessary consequence of
an offence.

Italy declares that it will not, under any circumstances, grant extradition
in respect of offences punishable by death under the law of the requesting
Party.

L'Italie formule la réserve expresse qu'elle n'accordera pas l'extra-
dition d'individus recherchés aux fins d'exécution de mesures de sûreté,
à moins toutefois:

a) que ne soient réunis dans chaque cas tous les critères définis à
l'article 25;

b) que lesdites mesures ne soient expressément prévues par des dis-
positions pénales de la Partie requérante comme conséquences
nécessaires d'une infraction.

L'Italie déclare qu'en aucun cas elle n'accordera l'extradition pour des
infractions punies de la peine capitale par la loi de la Partie requérante."

For the Government of the Grand Duchy of Luxembourg:
Pour le Gouvernement du Grand Duché de Luxembourg:

(sd.) ROBERT ALS

For the Government of the Kingdom of the Netherlands:
Pour le Gouvernement du Royaume des Pays-Bas:

For the Government of the Kingdom of Norway:
Pour le Gouvernement du Royaume de Norvège:

(sd,) HALVARD LANGE

'„Article I
Extradition may be refused on humanitarian grounds if surrender is

likely to have consequences of an exceptional gravity for the person claim-
ed, particularly by reason of his age, state of health or other personal cir-
cumstances.

Article 2, paragraph 1
Under the terms of the Norwegian extradition law of 13 June 1908,

paragraph 2, Norway is in a position to grant extradition only in respect
of offences which under the Norwegian Criminal Code are punishable, or
would have been punishable, by imprisonment for more than one year.



Article 3, paragraph 3
Under the terms of the Norwegian extradition law, paragraph 3, extra-

dition for the taking or attempted taking of the life of a head of state
or a member of his family may not be granted if the offence has been
committed in connection with another offence which has a political cha-
racter.

Article 4
In regard to offences which under Norwegian law would have been

considered as military offences, extradition is only permissible, under the
terms of paragraph 2 of the Norwegian extradition law, if the offence,
stripped of its military elements, would have constituted an extraditable
offence, and on condition that the extradited person shall not be more
severely punished than by the maximum penalty provided for the corres-
ponding offence in the ordinary criminal code.

Article 6, paragraph 1 (b)
As far-as Norway is concerned, the term ,,national" shall include both

nationals and residents of Norway. The term shall also include nationals
and residents of Denmark, Finland, Iceland or Sweden, if extradition is
requested by status other than those mentioned.

Article 12
The Norwegian authorities reserve the right to require the requesting

Party to produce prima facie evidence to the effect that the person claimed
has committed the offence for which extradition is requested. The re-
quest may be refused if the evidence is found to be insufficient.

The Norwegian Government may wish to limit the field of application
of the Convention in accordance with the provision of Article 28, para-
graph 4, if the Nordic countries adopt uniform extradition laws in accor-
dance with a project now under discussion".

,,Article 1
L'extradition peut être refusée pour des considérations humanitaires si

la remise est susceptible d'avoir des conséquences d'une gravité exception-
nelle pour l'individu réclamé en raison notamment de son âge, de son état
de santé ou d'autres particularités d'ordre personnel.

Article 2, paragraphe 1
Aux termes du paragraphe 2 de la loi norvégienne du 13 juin 1908 sur

l'extradition, la Norvège n'est à même d'accorder l'extradition qu'à raison
de faits qui, aux termes du Code pénal norvégien, sont punis ou auraient
été punis d'une peine d'emprisonnement de plus d'un an.

Article 3, paragraphe 3
Aux termes du paragraphe 3 de la loi norvégienne sur l'extradition,

l'extradition peut ne pas être accordée à raison d'un attentat à la vie d'un
Chef d'Etat ou d'un membre de sa famille si le délit a été commis en con-
nexité avec une autre infraction de caractère politique.

Article 4
En ce qui concerne les délits qui, aux termes de la loi norvégienne,

auraient été considérés comme des infractions militaires, l'extradition ne
peut être accordée selon l'article 2 de la loi norvégienne sur l'extradition,
que si l'infraction, en dehors de son caractère militaire, aurait constitué une
extradition pouvant donner lieu à extradition et à la condition que Fin.
dividu extradé ne soit pas puni d'une peine plus sévère que le maximum
prévu pour l'infraction correspondante par le Code pénal ordinaire.



Article 6, paragraph 1 (b)
En ce qui concerne la Norvège, le terme ressortissants" couvre à la

fois les nationaux et les personnes résidant en Norvège. Le terme couvre
également les nationaux du Danemark, de la Finlande, de l'Islande et de
la Suède ainsi que les personnes résidant dans ces pays à moins qu'un de
ces Etats demande l'extradition.

Article 12
Les autorités norvégiennes se réservent le droit d'exiger de la Partie

requérante la production de preuves établissant une présomption suffisante
que l'individu réclamé a commis l'infraction à raison de laquelle l'extra-
dition est demandée. La demande peut être rejetée si les preuves paraissent
insuffisantes.

Le Gouvernement de la Norvège voudra éventuellement limiter le
champ d'application de la Convention, comme le prévoit le paragraphe 4
de l'article 28, si les pays nordiques adoptent des lois uniformes en ma-
tière d'extradition conformément à un projet actuellement en discussion".

For the Government of the Kingdom of Sweden:
Pour le Gouvernement du Royaume de Suède:

(sd.) LEIF BELFRAGE

For the Government of the Turkish Republic:
Pour le Gouvernement de la République turque:

(sd.) F. R. ZORLU

,,The assurance mentioned in Article 11 will be limited to the following
procedure:

In the event of extradition to Turkey of an individual under sentence
of death or accused of an offence punishable by death, any requested Party
whose law does not provide for capital punishment shall be authorised to
transmit a request for commutation of death sentence to life imprisonment.
Such request shall be transmitted by the Turkish Government to the Grand
National Assembly, which is the final instance for confirming a death
sentence, insofar as the Assembly has not already pronounced on the
matter."

,,Les assurances mentionnees dans l'article 11 se limiteront a la proce-
dure suivante:

[En cas d'extradition a la Turquie d'un condamne a mort ou d'un indi-
vidu inculpe d'un crime passible de la peine capitale, la Partie requise
dont la legislation ne prevoit pas la peine capitale est autorisee a trans-
mettre une demande en commutation de celle-ci en reclusion perpetuelle.
Cette demande sera transmise par le Gouvernement turc a la Grande
Assemblee Nationale qui ratifie en dernier lieu une condamnation a mort,
pour autant qu'Elle n'aurait pas deja statue a ce sujet."

For the Government of the United Kingdom of Great Britain
and Northern Ireland:

Pour le Gouvernement du Royaume-Uni de Grande-Bretagne
et d'Irlande du Nord:



Het Verdrag is vervolgens in overeenstemming met artikel 29,
eerste lid, op 21 januari 1965 voor het Koninkrijk der Nederlanden
ondertekend.

Bij de ondertekening werd het volgende verklaard:
„Eu égard a Pégalité qui existe du pointe de vue du droit public entre

les Pays-Bas, Ie Surinam et les Antilles néerlandaises, Ie terme 'territoires
métropolitains', utilisé au paragraphe 1 de Farticle 27 de la présente Con-
vention, perd sou sens initial en ce qui concerne Ie Royaume des Pays-Bas
et sera en conséquence, en ce qui a trait au Royaume, considéré comme
signifiant 'territoire en Europe'.".

C. VERTALING

Europees Verdrag betreffende uitlevering

De Regeringen die dit Verdrag hebben ondertekend, leden van de
Raad van Europa,

Overwegende dat het doel van de Raad van Europa is het tot
stand brengen van een grotere eenheid tussen zijn leden;

Overwegende dat dit doel kan worden bereikt door het sluiten
van overeenkomsten of door het volgen van een gemeenschappelij-
ke gedragslijn op juridisch gebied;

Overtuigd dat het aanvaarden van eenvormige regels op het ge-
bied van uitlevering bevorderlijk is voor deze eenwording;

Zijn als volgt overeengekomen:

Artikel 1
Verplichting tot uitlevering

De Verdragsluitende Partijen verbinden zich om, overeenkomstig
de regels en onder de voorwaarden in de volgende artikelen be-
paald, elkander de personen uit te leveren, die door de rechterlijke
autoriteiten van de verzoekende Partij vervolgd worden ter zake van
een strafbaar feit of gezocht worden tot tenuitvoerlegging van een
straf of maatregel.

Artikel 2
Feiten die tot uitlevering kunnen leiden

1. Tot uitlevering zullen kunnen leiden feiten die krachtens de
wetten van de verzoekende Partij en van de aangezochte Partij straf-
baar zijn gesteld met een vrijheidsstraf of met een maatregel welke
vrijheidsbeneming medebrengt, met een maximum van ten minste
een jaar of met een zwaardere straf. Wanneer er binnen het gebied



van de verzoekende Partij een straf of een maatregel is opgelegd
moet die straf of die maatregel ten minste de duur van vier maan-
den hebben.

2. Indien het verzoek om uitlevering betrekking heeft op ver-
scheidene, afzonderlijke feiten die alle krachtens de wet van de ver-
zoekende en van de aangezochte Partij strafbaar zijn gesteld met
vrijheidsstraf of met een maatregel welke vrijheidsbeneming mede-
brengt, maar waarvan sommige niet voldoen aan de voorwaarde met
betrekking tot de hoogte van de straf, is de aangezochte Partij be-
voegd de uitlevering eveneens voor deze laatste feiten toe te staan.

3. Iedere Verdragsluitende Partij wier wetgeving de uitlevering
voor bepaalde in het eerste lid van dit artikel bedoelde strafbare
feiten niet toestaat, kan — voor zover het haar betreft —- deze
strafbare feiten van de werking van dit Verdrag uitsluiten.

4. ledere Verdragsluitende Partij die van de mogelijkheid, voor-
zien in het derde lid van dit artikel, gebruik wil maken, doet bij de
nederlegging van haar akte van bekrachtiging of toetreding aan de
Secretaris-Generaal van de Raad van Europa een lijst van de straf-
bare feiten waarvoor uitlevering wordt toegestaan of een lijst van
de strafbare feiten waarvoor uitlevering niet wordt toegestaan, toe-
komen, een en ander met vermelding van de wettelijke voorschrif-
ten die uitlevering toestaan dan wel uitsluiten. De Secretaris-Gene-
raal van de Raad doet deze lijsten aan de andere ondertekenende re-
geringen toekomen.

5. Indien later andere strafbare feiten door de wetgeving van een
Verdragsluitende Partij van uitlevering worden uitgesloten, geeft die
Partij hiervan kennis aan de Secretaris-Generaal van de Raad, die
de andere ondertekenende regeringen ter zake inlicht. Deze kennisge-
ving heeft eerst gevolg na afloop van een termijn van drie maan-
den, te rekenen van de datum van ontvangst door de Secretaris-Ge-
neraal.

6. Iedere Partij die van de in de beide voorgaande leden voor-
ziene mogelijkheid gebruik heeft gemaakt, kan te allen tijde straf-
bare feiten die van de werking van dit Verdrag waren uitgesloten,
daaraan onderwerpen. Zij brengt deze wijzigingen ter kennis van de
Secretaris-Generaal van de Raad, die deze aan de andere onderte-
kenende regeringen mededeelt.

7. ledere Partij kan het beginsel van wederkerigheid toepassen
met betrekking tot strafbare feiten die krachtens dit artikel van de
werking van dit Verdrag zijn uitgesloten.

Artikel 3
Politieke delicten

1. Uitlevering wordt niet toegestaan, indien het strafbare feit
waarvoor zij wordt verzocht, door de aangezochte Partij als een po



litiek delict of als een met een dergelijk delict samenhangend feit
wordt beschouwd.

2. Hetzelfde geldt, indien de aangezochte Partij ernstige re-
denen heeft aan te nemen dat het verzoek tot uitlevering voor een
niet-politiek delict is gedaan met de bedoeling een persoon te ver-
volgen of te straffen op grond van zijn ras, godsdienst, nationaliteit
of politieke gezindheid, dan wel dat de positie van de betrokkene
om een van deze redenen ongunstig dreigt te worden beïnvloed.

3. Voor de toepassing van dit Verdrag wordt de aanslag op het
leven van een Staatshoofd of van een zijner familieleden niet als po-
litiek delict beschouwd.

4. De toepassing van dit artikel tast de \ erplichtingen die de
Partijen op zich hebben genomen of zullen nemen uit hoofde van
andere internationale overeenkomsten van multilaterale aard niet
aan.

Artikel 4
Militaire delicten

Dit Verdrag is niet van toepassing op uitlevering voor militaire
delicten, die niet tevens strafbare feiten naar de gewone strafwet
zijn.

Artikel 5
Fiscale delicten

Inzake retributies, belastingen, douane en deviezen wordt uitle-
vering overeenkomstig de bepalingen van dit Verdrag slechts toe-
gestaan, indien ten aanzien van elk delict of elke groep van delic-
ten tussen twee of meer Verdragsluitende Partijen daartoe is beslo-
ten.

Artikel 6
Uitlevering van onderdanen

1. (a) Iedere Verdragsluitende Partij is bevoegd de uitlevering
van haar onderdanen te weigeren.

(b Iedere Verdragsluitende Partij kan in een verklaring afgelegd
bij ondertekening of bij nederlegging van haar akte van bekrachti-
ging of toetreding, een definitie geven van de betekenis die de uit-
drukking „onderdanen" in het onderhavige Verdrag voor haar heeft.

(c) De hoedanigheid van onderdaan wordt beoordeeld naar de
toestand op het ogenblik van de beslissing over de uitlevering. Niet-
temin kan de aangezochte Partij zich eveneens op het bepaalde on-
der (a) beroepen, indien de hoedanigheid van onderdaan eerst is toe-
gekend tussen het tijdstip der beslissing en de voor de overlevering
voorziene dalum.

2. Indien de aangezochte Partij haar onderdaan niet uitlevert,
moet zij op verzoek van de andere Partij de zaak aan haar bevoeg-



de autoriteiten voorleggen, opdat, indien daartoe aanleiding bestaat,
een strafvervolging kan worden ingesteld. Te dien einde zullen de op
het strafbare feit betrekking hebbende dossiers, inlichtingen en voor-
werpen kosteloos worden toegezonden op de in het eerste lid van
artikel 12 bepaalde wijze. De verzoekende Partij wordt van het ge-
volg dat aan haar verzoek is gegeven op de hoogte gesteld.

Artikel 7
Plaats waar het feit begaan is

1. De aangezochte Partij kan weigeren een persoon uit te leve-
ren voor een strafbaar feit dat volgens de wetgeving van die Partij
geheel of ten dele op haar grondgebied of op een daarmede gelijk-
gestelde plaats is gepleegd.

2. Wanneer het strafbare feit dat aan het verzoek tot uitlevering
ten grondslag ligt is begaan buiten het grondgebied van de verzoe-
kende Partij, kan de uitlevering slechts geweigerd worden, indien de
wet van de aangezochte Partij, hetzij vervolging van een dergelijk
buiten haar grondgebied gepleegd strafbaar feit, hetzij uitlevering
wegens het aan het verzoek ten grondslag liggende feit, niet toe-
laat.

Artikel 8
Vervolging ter zake van dezelfde feiten

Een aangezochte Partij kan weigeren een persoon wiens uitleve-
ring is verzocht, uit te leveren, indien die persoon door haar wordt
vervolgd ter zake van het feit of de feiten waarvoor uitlevering is
verzocht.

Artikel 9
Non bis in idem

Uitlevering wordt niet toegestaan, wanneer de persoon wiens uit-
levering is verzocht, ter zake van het feit of van de feiten waarop
dit verzoek was gegrond, door de bevoegde autoriteiten van de aan-
gezochte Partij onherroepelijk is berecht. Uitlevering kan worden
geweigerd, indien de bevoegde autoriteiten van de aangezochte Par-
tij hebben besloten ter zake van hetzelfde feit of dezelfde feiten
geen vervolging in de stellen, dan wel een ingestelde vervolging te
staken.

Artikel 10
Verjaring

Uitlevering wordt niet toegestaan, indien volgens de wet van de
verzoekende Partij of die van de aangezochte Partij het recht tot
strafvervolging of de straf is verjaard.



Artikel 11
Doodstraf

Indien op het feit waarvoor uitlevering wordt verzocht, door de
wet van de verzoekende Partij de doodstraf is gesteld en deze straf
volgens de wet van de aangezochte Partij tegen dat feit niet wordt
bedreigd of met betrekking tot dat feit door die Partij algemeen
niet wordt toegepast, kan de inwilliging van het uitleveringsverzoek
afhankelijk worden gesteld van de voorwaarde dat de verzoekende
Partij ter beoordeling van de aangezochte Partij genoegzame waar-
borgen biedt dat de doodstraf niet ten uitvoer zal worden gelegd.

Artikel 12
Verzoek en stukken ter ondersteuning daarvan

1. Het verzoek wordt schriftelijk gedaan en langs diplomatieke
weg aangeboden. Twee of meer Partijen kunnen onderling recht-
streeks een andere wijze van mededelen overeenkomen.

2. Tot staving van het verzoek dienen te worden overgelegd:
(a) het origineel of een authentiek afschrift, hetzij van een voor

tenuitvoerlegging vatbare veroordeling, hetzij van een bevel
tot aanhouding of van een andere akte die dezelfde kracht
heeft, opgemaakt in de vorm voorgeschreven door de wet van
de verzoekende Partij;

(b) een overzicht van de feiten waarvoor uitlevering wordt ver-
zocht. De tijd en plaats, waarop de feiten begaan zijn, hun
wettelijke omschrijving en de verwijzing naar de toepasselij-
ke wetsbepalingen dienen zo nauwkeurig mogelijk te worden
vermeld; en

(c) een afschrift van de toepasselijke wetsbepalingen of, indien
zulks niet mogelijk is, een verklaring aangaande het toepas-
selijke recht, alsmede een zo nauwkeurig mogelijk signale-
ment van de opgeëiste persoon, en alle andere inlichtingen
die van belang zijn om zijn identiteit en nationaliteit vast te
stellen.

Artikel 13
Aanvullende inlichtingen

Indien de door de verzoekende Partij verstrekte inlichtingen on-
voldoende blijken te zijn om de aangezochte Partij in staat te stel-
len overeenkomstig dit Verdrag een beslissing te nemen, doet de
laatstgenoemde Partij het verzoek de noodzakelijke aanvullingen op
deze inlichtingen te mogen ontvangen en kan zij een termijn stellen
waarbinnen deze ontvangen moeten zijn.



Artikel 14
Specialiteitsbeginsel

1. De uitgeleverde persoon wordt niet vervolgd, berecht of in
hechtenis gesteld met het oog op de tenuitvoerlegging van een straf
of maatregel, noch aan enige andere beperking van zijn persoonlijke
vrijheid onderworpen, wegens enig ander voor de overlevering be-
gaan feit dan dat hetwelk de reden tot uitlevering is geweest, be-
halve in de volgende gevallen:

(a) wanneer de Partij die hem uitgeleverd heeft, erin toestemt.
Daartoe moet een verzoek worden ingediend vergezeld van
de in artikel 12 genoemde stukken en van een door een
rechterlijk ambtenaar opgemaakt proces-verbaal, waarin de
verklaringen van de uitgeleverde persoon zijn opgenomen. De
toestemming wordt gegeven, indien het strafbare feit waar-
voor zij verzocht wordt, op zichzelf de verplichting tot uit-
levering krachtens dit Verdrag meebrengt;

(b) wanneer de uitgeleverde persoon, hoewel hij daartoe de mo-
gelijkheid had, niet binnen de 45 dagen die op zijn definitieve
invrijheidstelling volgden, het grondgebied van de Partij aan
welke hij was uitgeleverd, heeft verlaten of indien hij na dit
gebied verlaten te hebben daarin is teruggekeerd.

2. De verzoekende Partij kan echter de maatregelen nemen die
nodig zijn voor een eventuele uitzetting uit haar grondgebied of voor
een stuiting van de verjaring overeenkomstig haar wet, daaronder
begrepen het instellen van een verstekprocedure.

3. Wanneer de omschrijving van het te laste gelegde feit in de
loop van de procedure wordt gewijzigd, wordt de uitgeleverde per-
soon slechts vervolgd of berecht voor zover de elementen van het
opnieuw omschreven feit uitlevering zouden gedogen.

Artikel 15
Ver derlever ing aan een derde staat

Behoudens in het geval bedoeld in het eerste lid onder (b) van
artikel 14, heeft de verzoekende Partij de toestemming van de aan-
gezochte Partij nodig om de persoon die aan haar overgeleverd is
en die gezocht wordt door een andere Partij of door een derde staat
die geen Partij bij dit Verdrag is, aan die andere Partij of aan die
staat uit te leveren ter zake van strafbare feiten, gepleegd voor de
overlevering. De aangezochte Partij kan overlegging van de in artikel
12, tweede lid, bedoelde stukken eisen.

Artikel 16
Voorlopige aanhouding

1. In geval van spoed kunnen de bevoegde autoriteiten van de
verzoekende Partij de voorlopige aanhouding van de gezochte per-



soon verzoeken; de bevoegde autoriteiten van de aangezochte Partij
beslissen overeenkomstig haar wet op dit verzoek.

2. Het verzoek om voorlopige aanhouding dient te vermelden dat
een van de in artikel 12, tweede lid, onder (a) bedoelde stukken aan-
wezig is en kennis te geven van het voornemen een uitleveringsver-
zoek te zenden; het vermeldt tevens het strafbare feit waarvoor uit-
levering zal worden verzocht, de tijd waarop en de plaats waar het
begaan is, alsmede voor zover mogelijk, het signalement van de ge-
zochte persoon.

3. Het verzoek om voorlopige aanhouding wordt aan de bevoeg-
de autoriteiten van de aangezochte Partij toegezonden, hetzij langs
diplomatieke weg, hetzij rechtstreeks per post of telegram, hetzij via
de Organisation internationale de Police criminelle — Interpol, het-
zij op iedere andere wijze waarbij schriftelijk van het verzoek blijkt
of die door de aangezochte Partij wordt toegelaten. De verzoeken-
de autoriteit wordt onverwijld ingelicht omtrent het gevolg dat aan
haar verzoek is gegeven.

4. De voorlopige aanhouding kan worden beëindigd, indien de
aangezochte Partij niet binnen een termijn van 18 dagen na het be-
gin van de aanhouding het uitleveringsverzoek en de in artikel 12
genoemde stukken ontvangen heeft; de voorlopige aanhouding mag
in geen geval langer duren dan 40 dagen. Voorlopige invrijheid-
stelling is evenwel op ieder ogenblik mogelijk, met dien verstande
dat de aangezochte Partij daarbij alle maatregelen dient te nemen,
die zij noodzakelijk acht om de vlucht van de persoon wiens aan-
houding is verzocht te voorkomen.

5. De invrijheidstelling vormt geen beletsel voor een nieuwe
aanhouding en voor uitlevering indien het uitleveringsverzoek als-
nog wordt ontvangen.

Artikel 17
Samenloop van verzoeken

Indien de uitlevering van een persoon door verschillende staten
wordt verzocht, hetzij voor hetzelfde feit, hetzij voor verschillende
feiten, houdt de aangezochte Partij bij haar beslissing rekening met
alle omstandigheden en met name met de ernst van de strafbare fei-
ten, de plaats waar zij begaan zijn, de dagtekening van de onder-
scheiden verzoeken, de nationaliteit van de opgeëiste persoon en de
mogelijkheid van latere uitlevering aan een andere staat.

Artikel 18
Overlevering van de uitgeleverde

1. De aangezochte Partij brengt haar beslissing ten aanzien van
de uitlevering op de in artikel 12, eerste lid, bedoelde wijze ter ken-
nis van de verzoekende Partij.



2. Iedere gehele of gedeeltelijke weigering dient met redenen
te zijn omkleed.

3. In geval van inwilliging van het verzoek dient de verzoekende
Partij te worden ingelicht omtrent de plaats en de datum van over-
levering, alsmede omtrent de duur van de door de opgeëiste persoon
met het oog op de uitlevering ondergane vrijheidsbeneming.

4. Onverminderd het bepaalde in het vijfde lid van dit artikel
kan de opgeëiste persoon, indien hij niet op de vastgestelde datum
is overgenomen, na afloop van een termijn van 15 dagen te rekenen
van die datum, in vrijheid worden gesteld en hij wordt in elk ge-
val in vrijheid gesteld na verloop van een termijn van 30 dagen; de
aangezochte Partij kan weigeren om hem voor hetzelfde feit uit te
leveren.

5. In geval de overlevering of de overneming van de uit te le-
veren persoon door overmacht verhinderd wordt, stelt de belang-
hebbende Partij de andere Partij daarvan op de hoogte; de twee
Partijen komen een nieuwe datum van overlevering overeen en de
bepalingen van het vierde lid van dit artikel zijn van toepassing.

Artikel 19
Uitgestelde of voorwaardelijke overlevering

1. De aangezochte Partij kan, nadat zij een beslissing over het
verzoek tot uitlevering genomen heeft, de overlevering van de op-
geëiste persoon uitstellen opdat hij door haar vervolgd kan worden
of, indien hij reeds veroordeeld is, op haar grondgebied een straf
kan ondergaan wegens een ander feit dan dat waarvoor de uitleve-
ring is verzocht.

2. In plaats van de overlevering uit te stellen kan de aange-
zochte Partij de opgeëiste persoon tijdelijk aan de verzoekende Par-,
tij overleveren op door de beide Partijen in onderling overleg vast te
stellen voorwaarden.

Artikel 20
Overdracht van voorwerpen

1. Op verzoek van de verzoekende Partij moet de aangezochte
Partij, voor zover zulks krachtens haar wet is toegestaan, de voor-
werpen in beslag nemen en overdragen:

(a) die kunnen dienen als stukken van overtuiging, of
(b) die afkomstig zijn van het strafbare feit en op het ogenblik

van de aanhouding in het bezit van de opgeëiste persoon zijn
aangetroffen, dan wel later zijn ontdekt.

2. De overdracht van de voorwerpen bedoeld in het eerste lid
van dit artikel vindt ook plaats wanneer niet tot een reeds toegesta-
ne uitlevering wordt overgegaan in verband met de dood of de ont-
vluchting van de opgeëiste persoon.



3. Wanneer deze voorwerpen vatbaar zijn voor inbeslagneming
óf verbeurdverklaring op het grondgebied van de aangezochte Par-
tij, kan laatstgenoemde deze met het oog óp een aanhangige straf-
vervolging tijdelijk behouden of onder voorwaarde van teruggave
overdragen.

4. Eventuele door de aangezochte Partij of derden op deze voor-
werpen verkregen rechten blijven onverlet. Indien dergelijke rechten
bestaan, dienen de voorwerpen na beëindiging van het rechtsgeding
zo spoedig mogelijk en kosteloos aan de aangezochte Partij te wor-
den teruggegeven.

Artikel 21
Doortocht

1. De doortocht door het grondgebied van een van de Verdrag-
sluitende Partijen wordt, na indiening van een verzoek gedaan op de
in het eerste lid van artikel 12 bedoelde wijze, toegestaan op voor-
waarde dat het niet gaat om een strafbaar feit dat door de Partij
aan wie toestemming tot doortocht wordt verzocht, op grond van de
artikelen 3 en 4 van dit Verdrag wordt beschouwd als een politiek
of een zuiver militair delict.

2. De doortocht van een onderdaan, in de zin van artikel 6, van
het land waaraan toestemming tot doortocht wordt verzocht, kan
worden geweigerd.

3. Onverminderd het bepaalde in het vierde lid van dit artikel is
overlegging van de stukken bedoeld in het tweede lid van artikel
12 noodzakelijk.

4. In geval het vervoer door de lucht plaatsvindt zijn de volgen-
de bepalingen van toepassing:

(a) Wanneer geen landing is voorzien geeft de verzoekende Partij
de Partij over wier grondgebied zal worden gevlogen daar-
van kennis en verklaart zij dat een van de stukken bedoeld
in artikel 12, tweede lid, onder (a), bestaat. In geval van
een onvoorziene landing heeft deze kennisgeving de rechts-
kracht van een verzoek om voorlopige aanhouding als be-
doeld in artikel 16 en dient de verzoekende Partij een ge-
woon verzoek tot doortocht in;

(b) Wanneer een landing is voorzien dient de verzoekende Partij
een gewoon verzoek tot doortocht in.

5. ledere Partij kan evenwel bij de ondertekening van dit Ver-
drag of bij de nederlegging van haar akte van bekrachtiging of van
toetreding verklaren dat zij de doortocht van een persoon slechts zal
toestaan op dezelfde voorwaarden als gelden voor uitlevering of
op bepaalde van deze voorwaarden. In dat geval kan het beginsel
Van wederkerigheid worden toegepast.



6. Een uitgeleverde persoon mag niet worden geleid over een
"gröndgeWéd waarop, naar mag worden aangenomen, zijn leven of
zijn vrijheid bedreigd zou kunnen worden uit hoofde van zijn ras,
godsdienst, nationaliteit of politieke gezindheid.

Artikel 22
Procedure

Voorzover in dit Verdrag niet anders is bepaald, is uitsluitend de
wet van de aangezochte Partij van toepassing op de procedure van
uitlevering en van voorlopige aanhouding.

Artikel 23
Talen

De over te leggen stukken dienen te zijn gesteld in de taal van
de verzoekende Partij of in die van de aangezochte Partij. Laatst-
genoemde Partij kan een vertaling eisen in de door haar te kiezen
officiële taal van de Raad van Europa.

Artikel 24
Kosten

1. De uit hoofde van de uitlevering op het grondgebied van de
aangezochte Partij gemaakte kosten komen ten laste van die Partij.

2. De uit hoofde van de doortocht door het grondgebied van een
Partij aan wie doortocht is verzocht gemaakte kosten komen ten las-
te van de verzoekende Partij.

3. In geval van uitlevering vanuit een niet tot het moederland
behorend gebied van de aangezochte Partij komen de uit hoofde van
het vervoer tussen dit gebied en het moederland van de verzoekende
Partij gemaakte kosten ten laste van deze laatste. Hetzelfde geldt
ten aanzien van de uit hoofde van het vervoer tussen de overzeese
gebiedsdelen van de aangezochte Partij en het moederland van
die Partij gemaakte kosten.

Artikel 25
Definitie van de term ,,maatre gelen"

Voor de toepassing van dit Verdrag betekent de term „maatre-
gelen" alle maatregelen die vrijheidsbeneming meebrengen en die
bij vonnis van de strafrechter worden opgelegd naast of in plaats
van een straf.

Artikel 26
Voorbehouden

1. Iedere Verdragsluitende Partij kan bij de ondertekening van
dit Verdrag of bij de nederlegging van haar akte van bekrachtiging



of van toetreding een voorbehoud maken met betrekking tot een of
meer daarbij aangegeven bepalingen van dit Verdrag.

2. ledere Verdragsluitende Partij die een voorbehoud heeft ge-
maakt trekt dit, zodra de omstandigheden haar dit veroorloven, in.
Een voorbehoud wordt ingetrokken door een mededeling gericht tot
de Secretaris-Generaal van de Raad van Europa.

3. Een Verdragsluitende Partij die met betrekking tot een bepa-
ling van dit Verdrag een voorbehoud heeft gemaakt kan de nale-
ving van die bepaling van dit Verdrag door een andere Partij slechts
verlangen voor zover zij die bepaling zelf heeft aanvaard.

Artikel 27
Territoriale toepasselijkheid

1. Dit Verdrag is van toepassing in het moederland van de Ver-
dragsluitende Partijen.

2. Het is tevens wat betreft Frankrijk van toepassing op Algerije
en op de overzeese departementen en wat het Verenigd Koninkrijk
van Groot-Brittannië en Noord-Ierland betreft op de Kanaaleilan-
den en op het eiland Man.

3. De Bondsrepubliek Duitsland kan door een verklaring gericht
tot de Secretaris-Generaal van de Raad van Europa de toepasselijk-
heid van dit Verdrag uitbreiden tot het „Land" Berlijn. De Secreta-
ris-Generaal stelt de andere Partijen van deze verklaring in kennis.

4. Bij rechtstreekse overeenkomst tussen twee of meer Verdrag-
sluitende Partijen kan de toepasselijkheid van dit Verdrag onder bij
die overeenkomst te stellen voorwaarden worden uitgebreid tot elk
grondgebied van een van die Partijen hetwelk niet behoort tot het
grondgebied bedoeld in de voorgaande leden, voor zover de buiten-
landse betrekkingen van die gebieden door een der Partijen worden
behartigd.

Artikel 28
De verhouding tussen dit Verdrag en bilaterale overeenkomsten
1. Dit Verdrag doet wat betreft de gebieden waarop het van toe-

passing is, de bepalingen uit bilaterale verdragen, conventies of over-
eenkomsten vervallen, die de uitlevering tussen twee Verdragslui-
tende Partijen regelen.

2. De Verdragsluitende Partijen kunnen met elkaar slechts bila-
terale of multilaterale overeenkomsten sluiten, wanneer deze er toe
strekken de bepalingen van dit Verdrag aan te vullen of de toepas-
sing van.de daarin vervatte beginselen te vergemakkelijken.

3. Wanneer de uitlevering tussen twee of meer Verdragsluitende
Partijen plaatsvindt op grond van een eenvormige wet, zijn die Par-
tijen bevoegd om hun betrekkingen op dit terrein te regelen uitslui-



tend op basis van dat stelsel, niettegenstaande de bepalingen van dit
Verdrag. Hetzelfde geldt tussen twee of meer Verdragsluitende Par-
tijen, indien bij elk van die Partijen een wet geldt die het mogelijk
maakt op het grondgebied van die Partij bevelen tot vrijheidsbene-
ming ten uitvoer te leggen, die op het grondgebied van de andere
Partij of de andere Partijen zijn gegeven. De Verdragsluitende Par-
tijen die in hun betrekkingen de toepassing van dit Verdrag van het
begin af aan of nadien uitsluiten overeenkomstig de bepalingen van
dit lid, dienen ter zake een mededeling te richten tot de Secretaris-
Generaal van de Raad van Europa. Deze stelt de andere Partijen in
kennis van elke mededeling die hij krachtens dit lid heeft ontvangen.

Artikel 29
Ondertekening, bekrachtiging, inwerkingtreding

1. Dit Verdrag is voor ondertekening door de leden van de Raad
van Europa opengesteld. Het dient te worden bekrachtigd en de ak-
ten van bekrachtiging dienen te worden nedergelegd bij de Secreta-
ris-Generaal van de Raad van Europa.

2. Dit Verdrag treedt in werking 90 dagen na het tijdstip waar-
op de derde akte van bekrachtiging is nedergelegd.

3. Voor iedere ondertekenende regering die het daarna bekrach-
tigt, treedt het in werking 90 dagen na de datum van nederlegging van
haar akte van bekrachtiging.

Artikel 30
Toetreding

1. Het Comité van Ministers van de Raad van Europa kan elke
Staat die geen lid is van de Raad uitnodigen tot dit Verdrag toe te
treden, mits de resolutie betreffende deze uitnodiging eenstemmig
wordt goedgekeurd door de leden van de Raad die dit Verdrag heb-
ben bekrachtigd.

2. De toetreding vindt plaats door nederlegging bij de Secreta-
ris-Generaal van de Raad van een akte van toetreding. De toetre-
ding treedt in werking 90 dagen na de nederlegging van de desbe-
treffende akte.

Artikel 31
Opzegging

Iedere Verdragsluitende Partij kan dit Verdrag voor wat haar
betreft opzeggen door een daartoe strekkende kennisgeving te richten
tot de Secretaris-Generaal van de Raad van Europa. De opzegging
treedt in werking zes maanden na de datum waarop de kennisge-
ving door de Secretaris-Generaal van de Raad is ontvangen.



Artikel 32
Verklaringen

De Secretaris-Generaal van de Raad van Europa geeft alle leden
van de Raad en de regering van elke staat die tot het Verdrag is
toegetreden, kennis van:

(a) de nederlegging van elke akte van bekrachtiging of van toe-
treding;

(b) de datum van inwerkingtreding;
(c) elke verklaring afgelegd krachtens het eerste lid van artikel

6 en het vijfde lid van artikel 21;
(d) elk voorbehoud gemaakt krachtens het eerste lid van artikel

26;
(e) de intrekking van elk voorbehoud krachtens het tweede lid

van artikel 26;
(ƒ) elke kennisgeving van opzegging ontvangen krachtens artikel

31 van dit Verdrag en de datum waarop deze in werking
treedt.

TEN BLIJKE WAARVAN de ondergetekenden, daartoe behoor-
lijk gemachtigd, dit Verdrag hebben ondertekend.

GEDAAN te Parijs, de 13e december 1957, in de Franse en de
Engelse taal, zijnde beide teksten gelijkelijk authentiek, in één en-
kel exemplaar, hetwelk zal worden nedergelegd in het archief van
de Raad van Europa. De Secretaris-Generaal van de Raad doet een
voor eensluidend gewaarmerkt afschrift toekomen aan de regerin-
gen van alle staten die het Verdrag hebben ondertekend.

(Zie voor de ondertekeningen na de Engelse en de Franse tekst,
bh. 24 t/m 29.)



D. GOEDKEURING

Het Verdrag behoeft ingevolge artikel 60, lid 2, van de Grondwet
de goedkeuring van de Staten-Generaal, alvorens te kunnen worden
bekrachtigd.

E. BEKRACHTIGING

De volgende Staten hebben in overeenstemming met artikel 29,
eerste lid, van het Verdrag hun akte van bekrachtiging nedergelegd
bij de Secretaris-Generaal van de Raad van Europa:

Zweden 22 januari 1959

onder de volgende voorbehouden:
,,(a) to Article I: Sweden reserves the right, when granting extradi-

tion, to stipulate that the extradited person may not be summoned to
appear before a court which is only provisionally, or under exceptional
circumstances, empowered to deal with such offences, as well as the
right to refuse extradition for the execution of a sentence rendered by
such special court.

Sweden reserves the right to refuse extradition in special cases, if that
measure is manifestly incompatible with its humanitarian obligations,
on account of the age, the state of health or any other condition
affecting the individual in question, having regard also to the nature
of the offence and the interests of the requesting State;

(b) to Article 2: The extradition of an individual on whom final
judgment has not yet been passed for the offence in respect of which
extradition is requested, shall be granted only if the said offence cor-
responds to an offence which is punishable under Swedish law by a
sentence of hard labour;

(c) to Article 3: Sweden reserves the right, in the light of individual
circumstances, to regard the offence mentioned in paragraph 3 of this
Article as a political offence;

(d) to Article 4: Where an offence under military law also comprises
an offence in respect of which extradition has been granted, Sweden
reserves the right to stipulate that the extradited person may not be
penalized in application of provisions relating to offences committed by
members of the armed services;

(e) to Article 12: Even though the sentence rendered or the warrant
of arrest issued by a court or a judge in a State which is a Party to
the Convention be generally accepted, Sweden reserves the right to
refuse the extradition requested if an examination of the case in ques-
tion shows that the said sentence or warrant is manifestly illfounded;

(f) to Article 18: If the individual whose extradition has been
granted has not been taken over on the date appointed by the repre-
senting State, Sweden reserves the right immediately to annul the
measure of restraint imposed upon him."

,,a) à l'article premier: La Suède se réserve le droit de stipuler en
accordant l'extradition que l'extradé ne pourra pas être appelé à com-
paraître devant un tribunal qui n'est habilité à connaître des infractions
de la nature envisagée qu'à titre provisoire ou dans des circonstances
particulières exceptionnelles, ainsi que celui de refuser l'extradition aux
fins d'exécution d'une peine prononcée par un tel tribunal d'exception.



La Suède se réserve le droit de refuser l'extradition dans des cas par-
ticuliers si cette mesure, en raison de l'âge, de l'état de santé ou de toute
autre condition liée à la personne visée, et compte tenu également de la
nature de l'infraction et des intérêts de l'Etat requérant, est manifeste-
ment inconciliable avec les devoirs humanitaires;

b) à l'article 2: L'extradition ^d'un individu qui n'a pas encore été
jugé définitivement pour le fait incriminé à raison duquel l'extradition
est demandée, ne sera accordée que si ledit fait correspond à un délit
frappé par la loi suédoise d'une peine de travaux forcés;

c) à l'article 3: La Suède se réserve le droit de considérer d'après
les circonstances liées au cas envisagé l'infraction mentionnée, au para-
graphe 3 du présent article comme infraction politique;

d) à l'article 4: Si l'infraction militaire comporte également une in-
? fraction à raison de laquelle l'extradition a été accordée, la Suède se

réserve le droit de stipuler que l'extradé ne pourra pas subir de peine
infligée en application de dispositions relatives aux infractions commises
par les militaires;

e) à l'article 12: Encore que la sentence prononcée ou le mandat
d'arrêt décerné par un tribunal ou un juge dans un Etat Partie à la
Convention soient généralement acceptés, la Suède réserve le droit de
refuser l'extradition requise s'il ressort de l'examen du cas envisagé que
la sentence ou le mandat d'arrêt sont manifestement mal fondés;

f) à l'article 1.8: Si l'individu dont l'extradition a été accordée n'a
pas été reçu à la date fixée par l'Etat requérant, la Suède se réserve le
droit d'annuler immédiatement la mesure privative de liberté dont il
faisait l'objet."

De Zweedse Regering legde voorts bij deze gelegenheid de vol-
gende verklaringen af:

,,(a) on Article 6: Within the meaning of this Convention the term
,,nationals" shall denote, in addition to Swedish nationals, aliens domi-
ciled in Sweden, nationals of Denmark, Finland, Iceland and Norway,
as well as aliens domiciled in these States;

(b) on Article 21: The transit requested will only be granted on the
same conditions as extradition is granted, allowance being made for
individual circumstances."

,,a) sur l'article 6: Au sens de la présente Convention, le terme res-
sortissants" désigne, outre les sujets suédois, les étrangers domiciliés en
Suède, les ressortissants du Danemark, de la Finlande, de l'Islande et
de la Norvège, ainsi que les étrangers domiciliés dans ces Etats;

b) sur l'article 21: Le transit demandé ne sera accordé qu'aux
mêmes conditions que l'extradition, compte tenu des circonstances liées
au cas individuel."

Turkije .
Noorwegen
Griekenland

7 januari 1960
19 januari 1960
29 mei 1961

onder de volgende voorbehouden:
"Article 6
The provisions of Article 6 will be applied subject to the application

of Article 438(a) of the Greek Code of Criminal Procedure, which
prohibits extradition of nationals of the requested Party.



Article 438 of the Greek Code of Criminal Procedure will also be
applied in relation to paragraph 1 (c), Under that Article, the date of
commission of the offence will on no account be taken into considera-
tion in establishing the nationality of the wanted person.

Article 7
Paragraph 1 will be applied subject to the provisions of Article 438

(b) of the Greek Code of Criminal Procedure.

Article 11
Article 437 (1) of the Greek Code of Criminal Procedure will conti-

nue to be applied in place of Article 11 of the Convention. Under that
clause, extradition of a foreign national for an offence punishable by
death under the law of the requesting Party is authorised only if Greek
criminal law prescribes the same penalty for the offence in question.

Article 18
The last sentence of Article 18 (4) of the Convention is accepted,

with the addition of the following clause from Article 454 of the
Greek Code of Criminal Procedure: *'provided that the new request is
based on the same facts".

Article 19'
This Article is accepted subject to the provisions of Article 441 of

the Greek Code of Criminal Procedure".

,,Article 6
Les dispositions de l'article 6 seront appliquées sous réserve de l'ap-

plication de l'article 438, paragraphe a) du Code de procédure pénale
grec qui interdit l'extradition des ressortissants de la Partie requise.

En ce qui concerne le sous-paragraphe c) du paragraphe 1er, l'article
438 du Code de procédure pénale grec sera également appliqué. Selon
cet article, la date à laquelle l'infraction a été commise ne sera nulle-
ment prise en considération pour établir la nationalité de l'individu
réclamé.

Article 7
Le paragraphe 1 sera appliqué sous réserve des dispositions du para-

graphe b) de l'article 438 du Code de procédure pénale grec.

Article 11
A la place de l'article 11 de la Convention, l'article 437, paragraphe

1, du Code de procédure pénale grec continuera à être appliqué. Selon
cette disposition, l'extradition d'un ressortissant étranger pour un délit
entraînant la peine de mort, conformément à la législation de la Partie
requérante, est permise seulement dans le cas où la même peine est prévue
pour ce délit par la législation pénale hellénique.

Article 18
La dernière partie du paragraphe 4 de l'article 18 de la Convention

est acceptée, en y ajoutant la disposition suivante de l'article 454 du
Code de procédure pénale grec: ,,à condition que la nouvelle demande
soit basée sur les mêmes éléments".

Article 19
Cet article est accepté sous réserve des dispositions de l'article 441

du Code de procédure pénale grec".



Denemarken 13 september 1962
onder de volgende voorbehouden:

,,Article 1
Extradition may be granted on condition that the person charged with

an offence shall not be proceeded against before a special court. Extra-
dition may be refused if its object is the execution of a sentence pro-
nounced by such a court,

Extradition may also be refused if it is liable to have particularly serious
consequences for the person claimed on account of his age, state of
health or other personal reasons.

Article 1 and Article 9
Extradition may be refused if the competent authorities of a third State

have, by a final judgment, either acquitted or convicted the person con-
cerned in respect of the offence giving rise to the request for extradition,
or if the competent authorities of a third State have decided to waive or
to discontinue proceedings in respect of the same offence.

Article 2, paragraph 1
The obligation to grant extradition shall be restricted to offences which, *

under the Danish penal code, are punishable by a penalty more severe
than imprisonment for one year or simple detention.

Article 3, paragraph 3
A decision as to whether, in a given instance, the taking or attempted

taking of the life of a Head of State or a member of his family is to be
deemed a political offence shall be made after consideration of the facts
of the case.

Article 4
Extradition for a military offence which is also a civil offence may be

granted only provided the extradited person is not convicted under mili-
tary law.

Article 12
Where seemingly indicated by spécial circumstances, the Danish authori-

ties may require the requesting country to produce évidence establishing
a sufficient presumptioii of guilt on the part of the persan concerned.
Should such évidence be deemed insufficient extraditioni may be refused."

,,Article 1
L'extradition peut être faite à la condition qu'un inculpé ou prévenu ne

sera pas soumist à une poursuite pénale devant un tribunal d'exception.
L'extradition en vue de l'exécution d'une peine prononcée par un tel
tribunal pourra être refusée.

L'extradition pourra également être refusée si elle est susceptible d'ayoir
des conséquences particulièrement graves pour l'individu réclamé en raison
notamment de son âge, de son état de santé ou d'autres raisons d'ordre
personnel.

Article 1, cfr. article 9
L'extradition peut être refusée si les autorités compétentes d'un État

tiers ont définitivement condamné ou acquitté l'individu du délit faisant
objet de la demande d'extradition ou si les autorités compétentes d'un
État tiers ont décidé de ne pas intenter de poursuite ou de cesser la
poursuite en ce qui concerne le même délit.



Article 2, alinéa 1
L'obligation d'extrader se limite aux infractions qui d'après le Code

pénal danois peuvent entraîner une peine plus grave que l'emprisonnement
pendant une année et la détention simple.

Article 3, alinéa 3
La question de savoir si l'attentat ou la tentative d'attentat à la vie

d'un chef d'Etat ou d'un membre de sa famille doit être considéré comme
un crime politique, est décidée suivant une appréciation concrète.

Article 4
L'extradition pour un crime militaire comportant en même temps un

fait punissable selon le code civil ne pourra se faire qu'à la condition que
l'extradé ne soit pas condamné suivant le code militaire.

Article 12
. Lorsque des circonstances particulières semblent l'indiquer, les autorités
danoises peuvent exiger du pays requérant la production de preuves éta-
blissant une présomption suffisante que l'individu en question est coupable.
La demande peut être refusée si les preuves sont considérées insuffisantes."

De Deense Regering legde voorts bij deze gelegenheid ds volgende ver-
klaringen af:

^Article 6
The term ,,national" means in Denmark a national of Denmark, Fin-

land, Iceland, Norway or Sweden, or a person domiciled in one of those
countries.

Article 28, paragraph 3
The Convention will not apply to Denmark's relations with Norway and

Sweden, extradition between the Scandinavian countries being governed
by uniform legislation."

,,Article 6
Le terme ,,ressortissants" désigne en Danemark les nationaux du Dane-

mark, de la Finlande, de l'Islande, de la Norvège et de la Suède ainsi que
les personnes domiciliées dans ces pays.

Article 28, alinéa 3
La Convention ne s'applique pas aux rapports du Danemark avec la

Norvège et la Suède, l'extradition entre les pays Scandinaves ayant lieu sur
la base d'une législation uniforme."

Italië . . 6 augustus 1963
De Italiaanse Regering heeft bij deze gelegenheid bevestigd het

voorbehoud gemaakt en de verklaring afgelegd bij de ondertekening
van het onderhavige Verdrag.

G. INWERKINGTREDING

De bepalingen van het Verdrag zijn ingevolge artikel 29, lid 2,
op 18 april 1960 in werking getreden voor Zweden, Turkije en Noor-
wegen. Voor de Staten die na 19 januari 1960 het Verdrag bekrach-
tigen dan wel daartoe toetreden, treden zijn bepalingen ingevolge
artikel 29, lid 3, onderscheidenlijk artikel 30, lid 2, in werking



negentig dagen na de nederleggihg van de betreffende akte van be-
krachtiging of toetreding.

J. GEGEVENS

Van het Statuut van de Raad van Europa, naar welke Raad onder
meer in de preambule tot het onderhavige Verdrag wordt verwezen,
zijn tekst en vertaling geplaatst in Stb. J341. Zie ook, laatstelijk,
Trb. 1963, 85.

In overeenstemming met artikel 102 van het Handvest der Ver-
enigde Naties is het Verdrag op 24 mei 1960 bij het Secretariaat der
Verenigde Naties geregistreerd onder nr. 5146. De tekst van het
Verdrag is afgedrukt in „Recueil des Traites" der Verenigde Naties,
deel 359, blz. 273 e.v.

Uitgegeven de vierde februari 1965.

De Minister van Buitenlandse Zaken,
J. LUNS.


